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Comment conduire une convalescence. - Lalémie, secondfaire de lat coniva-
lescence des mialadies itiÀgîîus (pneumonie, lièvre typhioîde, etc.), doit ètre
traitée

La natur-e nous fournit heureusement deux suibsti-mces chimiques le fer et
he innînig:uîlèse, qui sont aussi nléeessaires ail système que lit vie elle-même et
qui donnés durant la convalescence r'amènera une sauté parfaite.

Les vieilles préparations inorganiques sont impropres à ce traitemnut. Les
r echerehes de Illnbuyer, Jiunize et autres ont d1émontré l'immense supériorité
des comnposés organiques de fer et de manganèse.

T'out médecin, sans préjugé, se eonvincira qule le Pepto-Mangan tGude) est
faut sur des prinicipes sc-ienitifiqutes, concordant avec le.s expériences (les phy-
s;iologistes et cliniciens les plus avancés. Il contient du fer et du nmnganlèbe

Vlproportions voulues pour fournir la plus énergique rec-onstitution dit sang.
.- Vec le moins <le dé-ranigfeent (le la digestion. Tout atu contraire, PeLpto-
Mlangan est un excellent tonique digestif.

C'onséquemmnent le 1Pepto-Magam (Gude) offre aux convalescents le moyen
le plus rapide et le plu,; sflr (le retour à la maité parfaite.

Alton.', 'Manitobam, 3 aàût, 1906.

flC Aniasarcili Cl ucinical Co.
Winchester, Penn.

J'ai employé, les quatre dernières aunées, vos tablettes d'Aiuasarcin. J'ai
traité, pair ce mé.irainent. uni grand nombre (le c.ts dl'lN.yiopisie d'or1iginle car-
diaque, réniale ou hépatique et je n'hésite pas àl déclarer, que l'anasarein.
sanls 3gard -à la cause dle lhydropisie. si elle est bien administrée, donnera
des rés;ulmts; qui satisférolit iga lemulent patients et médecins.

VTotr.e sincère, etc.,
Dr A.l)smÂ mÀL.

Mezltox ' le nouvel alimnumt chimîllquelmelt amumialysé et physiologilueint
expérimenté. Par J. V. S. Stanilslaius. B. Se., Phanm, D. Medico-Chirurgical
('ollege of Philadelphmia, ]*épurtitemieu&t <le Phar-maeie (lit4 d Doyen, aoOIt

le 2, 107. A l'Editeur dui Bulletin Médical, Philadelphie.
Cher mîonsieur,

Veuillez tr'ouver ci-inclus rap)port (le l'analyse chimique du MeUatox et jes
expérience-S physiologiques que j'ai moi-même conduites sur ce nouvel alimlent

préenitt pr .(harles . archand le chimiste réputé de Neîv-York

Meatox comme le rapport ci-dessouis l *e fait voir est uni aliment ty'pe. Il
lpput difficilement être appelé un * extra.it (le vindfe" dans les -,ens ordi-
naire de ce nomi, car il représente une plus grande valeur nutritive que
n'inmporte quel aliim.t de cette catégorie.

Tr-ès respectuneuscement,
I. V. 'S. STANIS .s


